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À travers toute la Russie, des organismes du secteur public achetaient des antirétroviraux (ARV), des 

médicaments destinés à améliorer la qualité de vie, mais ne les donnaient pas aux personnes vivant 

avec le VIH, qui en avaient pourtant le plus besoin. Cette situation était source de frustration pour 

l’un des partenaires de Tearfund, dont l’action était axée sur l’aide et le soutien aux personnes vivant 

avec le VIH. 

Ce partenaire a découvert que l’un des principaux problèmes était le fait que ces personnes ne 

pouvaient recevoir une aide médicale (y compris des ARV) que dans leur commune de résidence 

permanente. Malheureusement, les documents officiels attestant de la résidence permanente ne 

pouvaient être obtenus qu’à condition d’être propriétaire d’un bien immobilier dans la commune, ou 

d’être inscrit comme résident d’un logement appartenant à un parent ou à un ami. Cette situation 

limitait considérablement l’accès aux ARV pour les personnes qui avaient quitté leur commune 

d’origine pour des raisons d’emploi, celles qui étaient locataires ou dont le logement était précaire, 

ou encore celles qui venaient de sortir de prison ou avaient récemment émigré, toutes représentant 

des groupes avec lesquels le partenaire de Tearfund travaillait. 

Face à l’inquiétude provoquée, le partenaire a lancé une campagne de mobilisation, en collaboration 

avec d’autres organisations de même sensibilité, pour faire invalider l’obligation de justifier d’une 

résidence permanente, en invitant les citoyens à écrire par courrier postal et électronique, à signer 

des pétitions et même à organiser des marches dans les rues. L’organisation avait manifestement de 

la compassion pour les personnes vivant avec le VIH et se souciait de leur situation, et la campagne 

s’inscrivait au cœur de ses valeurs. 

Sous l’effet de la campagne, le ministre russe de la Santé a adopté un décret annonçant que face à la 

propagation persistante de l’épidémie de sida, il convenait de prendre plusieurs mesures, y compris 

celle de permettre à toute personne y ayant droit de pouvoir bénéficier d’un traitement ARV, quel 

que soit son lieu de résidence. 

Aujourd’hui, le partenaire de Tearfund cherche à s’assurer que le décret est appliqué, que les 

personnes vivant avec le VIH peuvent bénéficier d’un traitement vital et que les ARV sont accessibles 

à toute personne qui en a besoin, sans barrières bureaucratiques. 


